
Un fumur n'a pas sitôt terminé
't ua. a1luil * nmr-si d allumer son
a,% ; au l i on aa eignrt te.
'1u1v isu laîbitud: ! car lu tabau

paIalyse li guruinut les voies dig'stives
et a rôte la digeutioi. Il est donc bou de
mettre un pou d'intervalle entre le
moment où l'on a terminé son repas -et
celui où I'on veut se livrer aux doueeurs
du tabac.

Don, avis aux fumeurs !

AbsolumL nt historique
Un de noâ amis veut aller entendre

" La fleur de lyai."
Arrivé devaut le théàtro Royal,

une eaguetto de soies'approcho de lui
-Mos cher qu'au bureau.
-Combien ?
-T' ente sous.
- C'est pour rien.
Nutro ai paye et va pour se diriger

vers le contrôle, quand ii a un doute sur
l'authenticité de -ou billet.

Il r. tourne près du la casquette.
-Votre billet ne me parait pas vala-

ble ?
-Eh bien gü'est-ce que ça vous fait?
-Comment, qu'est-eu que cela me

fait ?
-Vous ne serez pas obligé de voir la

pièce i

La Maison Moderne.--. Le Enussigné
in'orme ses amis tt lu public cngéné ral
qu'il est iiiaittenantt propriétaire de la
MAisoN MODEtNi. le charnant petit
hÔtel situé au No. 91 rue V itré, près
de la rue St. Dominique Les vins, li-
queurs, t-igares, cto., sont de premier
choix. Rien ne sera épargné pour don-
ner entiere satisfaction aux visiteurs.
Un charmant petit parloir est à la dis-
position d. réunions d'amis.

Une visite est respectuoutoment sol-
licitée. F. X. Lamer, Propriétaire.

Sur la grande route, un paysan qui
conduit un traineau où sont Outassés
une dizaine de cotlpagunsi do Saint
Auttaiue avise un piéton d'aspect harassé

-Holà 1 camarade I montes don,
vous avec l'air éreinté 1

-Ce serait avec plaisir, mais il n'y a
plus de place dans votre voiture.

-Allons donc ! quand il y en a pour
dix, il y en a bien pour onze.

Le-restaurant de M. Théotime Lana-
tôt, coin des rues Sanguinet et Ste. Ca-
therine, mnérite bien 'encouragement
qu'il reçoit par l'urbauité do son pro-
pritaire, et l'excellence de ses vins et
ciga- Cs. A ce restaurant, rien de com-
oun, tout de premier choix. Quand
vous aurez lo spleen, entres chez Théo-
timo prendre un verre de sa merveilleu-
ne absinthe et vous serez guéri instan-
tanément.

Mme X..., en est au moment le plus
délirant de sa toilette, lorsque tout-à.
coup la porte s'ouvre.

Son domestique entre.
-Eh bien ! Jusepli ?
-Uh ! millu pard-, madame, s'é.

crie le fidèle serviteur en portant son
bras devant ses yeux.

- Vous aurits lau rrapper.
-U'et vrai, baibutie Josepb en se

reculaut. Oh I c'est bien pur extraordi-
nuire. J) habitude, avant d entier, j'ai
toujours tain de regarder par la serrruu
si madame oet encore en chemise.

-Avis aux Dames et Messieurs qui
veulent aulieti-e des pelleteries. Nous
sinenmue de,, mnieux préparém, 10 Caisses
du peiltai iL toutes imai'ufuoturées
nous arrivent de New-York à prix ré.
duti; ainsi nous venons de recevoir 1000
peaux de mouton Perse de premier choix
q ue uous fabrie'uans ainsi que pour
des commandes -, casques et manchons..
Le tout de premier choix, ches Ch.
Desjardins & Cie.'rue Sainte Catherine.

Grand Tournoi au TrowMadme
iPigeon ho.u), à l'Hôtel Commercial,

No. 9, Hue .Bonsecours, comnueuçant
ce soir à 8 heures, pour se Cuntinuer
leus soirs suivants de 8 heures à 11 heu-
res. Le vainqueur du tournoi recevra
cunime prix nue magnifique peinture à
i huile, évaluée à b15. Celui qui fera
la plus lonigue série (rat#) ann arrit
sera dtelarû vaiqtueur et aura le prix.
Uhique cumpétneur paiera 10 cents
par série. Le tournoi se terminera le
1er Février, 1881. La plus longue
série (rau) jusqu'a ee jour est de 345
points. 8. Page & Cie.

Combien d'enfants et de femmes
marchent langoureusement mais ftre-
tuent à la mort, ou plutôt sont tués par

excès des médecines, ou pra l'usage
,ourmuliur du drogues ou de conposi-
Ions alcooliques appulées médeines,
à,ut pereunne Di connait les propriétai-

a es,esqtuels leumues et enfants pourraieut
i Ieient-n être guéris par les Amers

ue lioublon, conal.osés de houblon, de
uuchu, de mandragore, et de pissenlit,
eC., lesquels bont si pure, si simpes et
-î doux que la femme la plus frôle,
uorune l'elant le plus faibie et le plus
leune, peut e user sans dunger. Voules-
.ous étre sauvés Y Uses les Amers de
tioublon.

A VENDRE.- Le' reitaurant La-
fayette, Nos, 29 et 31 rue Claude, coin
d la rue iNutro-Dalue. Cet étabiebe-
iuent jouit d une clientèle qui va tou-
tours un augmentant. Une magnifique
-alle de dansu esat auexée au estau-
ut. Lu propriétaire devant se livrer

au commeîou du bois louera à bon mar-
ché et à long bail.

Une jolie naïveté de gommeux:
Jo traver-als la rue dt. Joseph.
Passe à côté de moi un pet.t jeune

homme pommadé, ganté, embaumant
l'eau d'.Angiaterru et portant un carreau
dans t'tL.

l bousoule un monsieur, qui s'écrie
auteitôt :

- Sacré nom d'un nom, vous ne voyez
donu paa cistr 1

Alurs le gommeux, s'excusant:
-Je vous demande pardon, j avais

mon lorgnon.

nombreux individus trafiquer de la ré
putation bien établie du VIN Dl£
QUlNIN&E DE CAMPIELL.

c. BOIVIN
FABRICANT DE CHAUSSURES

EN GBOS
Màaison etablie en 1859

L e o*usigE, tout en remerosant sa outen-
tête demson bleuvérillant p .t onage, est heu-
roux de porter à la connuissane du puble,

'elia rs-naportoi lien htioc<.5 suiv-a. &i. l'EX-r1 aT!lON DU CANADA, à blutr6al. en
septembre rIernier :

Prenster Pri pour baussure d'hommes

Proîfter prix -or . hau>àures faite. à
N 1.sàj l..ae pr d1iuneý.

.seend prix iauîreunîs trti re..e£ as
m.îa a. e. u daà t,.

Reeead prix por cbaus.sure. faite, à la
ma"8a e pasii h .a.l .

Premier prix extra et diplone pour
1 11 ,6 e tia na- I r h.1a ute ai-

Premier prix extra 1 our iamilori'tons
da si ràIi3dl-Ain

sefleomnsia-tnyrgnra pareonnrnt amala-
tentant lis l v..a .a- ptiavincei de, . annhlte
me.. ·.- nouveaux debantillong du
printempai lis ni .ei 1a.., - i nv.v.uii
ial,-.eur lignesi brevetI'e ou o-aregin.
tres., talite> qu• 'Ti sE- laE. :îî A il-
Ua4u ANGLA 8ES. MOC iINS buniles,
a4iUL Et,. pour iaecsa'e, gymnlase, ya0ebI,

La iou»ssignd ose eseerer qne dMâ. log mat,
ohand qui n'ar lan la- rencouire .et
aýent-.voudnl bien fa-re uievi-le t a"n
tutli seaîennt.. et quie per.oune ne 1.laceara

ses iq,aa"nîd I du print.-ma ps avanît de voir
ses deautillis arillerse.

G. BOIVIN,
30, 40 et 42 Place Jacq1uei-Cartier.

Lion cl'Or 1
Nous sommes très satitfaits du mou-

tant de nos ventes depuis que nous
avons

Réduit nos Marchandises.
C'est pourquoi nous sommes décidés

à prolonger ces réductions jusqu'au 15
Février prochain ; de plus, l'inventaire
est maintenant terminé et nous avons
mis de côté tous les coupons de
TWEED,

DRAP,
COATINGS,

ETOFFES A ROBE,
FLANELLES,

FRANGE,
COUTIL,

OXFORD SHIRTING,
Et autres à 50 ets. dons la piastre. Il
va sans dire qu'il y a des baerguins

AU

No 591 rue Ste Catherine
CHEZ

LETENIIlR, ARMSI.ULT & CIE
Enseigne du LION D'OR

M'V. Cassan, dessinateur et graveur
sur bois, 213 rue Notre-Dame, coin de
la rue St. Gabriel, Montréal, '

LA RUSE POPULAIIE
(cANsxONNER NOTt,)

PRIX:- - 25 Cenla

oeaqee Limison content loi ploges & musique.
JMn lete eh« toum lm vriuelimz ir..time du
PS..& *.drenr a

A. FLIATREAULT.
48 r ST. DxNSa, MUNTRÉA-G-

MAISOàS A LOUER
Sans taxes

200 Rue Chi istophe, cottage, par
mois..........................810

2-26 "l" " .' . 10
228 " '. " " il
177 " Saint André, haut........S1$
179 " " bie......... 810
205 " Plesais, haut...............$ 5
207 " " i................$ 5
209 " '' "i ............... 8 5
211 "b. .. . ............ 8 4
211. b"iisi.................. 8 4
219" boutique do pinUtre,

etc............. ... ............ 8 15
410 à 418 rue Patiet, 16 loIgemeits 8

de quatre aplarttieiits du 2 à 8*3
24 logements, rue du Graud-Tione,

Pointe Saint Ciarlue .. de 1 ù 2
30 logements, Ville St. Heui du 2 463
32 " Ste Uuuégoude de 3 à84
5 cottages, Ville de Lachine de 4 à 8 5
6 logements, rue Ontario, coin de

la rue Montoalm .. de 7 à 88
4 logements, rue des Erabi s, No.

30 et 32, village Saiut Jean-
Baptiste, du.................. 8 à 84

1 magnifique épicerie, coin des rues
Montealm et Ontario.

8 adresser au propriétaire.
J. L. BARRÉ,

20, rue Notre-Dame.

PRO VE RBEs.
"Le meilleur myen d'obtenir la r-

cheoste du .ang, lu dm.ce.r d l'haein
fil la beaie de lt peau, c'eat l'u.ag de
Amer. de huub on.."

. U l peu des Amert de 3 oublun nou
épaig .u del comutes nuoriutm de uid
Oies e. dIts suaioinaa. louigus."

• La femmi, la mit ea soeur un l'en
tant it.e.se. re.leviu.. uent à la ann
nue en se lervauade Ainies de ituu
bien"I

1 Quand vous à-ea 6pulb6e et prOte a
preiuru.e.itle meilleur reîuiurulaut
pour vue e,L es AIieurs de Hiuubiln.'

" Nu prenez pa, de mtdi.sieta.., car
vuIuil vuo tlra.uiesesuL. vuuovusirui
nez, -c. e vouut due %m ur de
Moubbun,qui vouas uuuueitde nuuvule
for ce-.-'
"Uhlrurien de tones lois doles, ler-

ve.z-vune ades Amurs de Huiublun et ru-eounimuadez les."
"La sante c'est la beauté et le bon-

heur. LAs Àmera de Houblon procur
lit baftte et le tbnheur."

"'Nons vuyona plus de gueérisons opé
rée. par 'îeu.ploi des Auiera de Rou.
bie que par L usuge de tuute autre nu

". uatnd votre esprit est fatigué, vu,uefs et. vosn muscles affalblie, servesvous de, A mers de Huubtoiu."
'La lèvre nerv-use et qui affatlbltl'ot einilLe e. la lalbtee.e, de guer.asen.pur les Amor de Muublun."

"Ai guerian du la éu uet la soulgse.
melt ue la doeuaer s'ublesnaeut t.c.1l

nltlit, eûreinUnLetà bon mahehpar te
Ainua ue duubin."

A Vz3NDR PAR TOUs lEs PUAaRAOIENb

THIS PAPER i"doteiin "taw f N ew a -âP.

mIemsetä


